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Les larmes de
la rentrée



– Je vais me coucher sur les marches du collège et faire la grève
de la faim en signe de protestation, déclare Justine en essuyant une
larme qui coule sur sa joue. Pas dans l’immédiat par contre, parce
que j’ai un cookie chocolat blanc qui m’attend à la maison.

– Et moi, je vais alerter le monde entier. Il faut que de Rio à
New York les gens sachent que, dans notre collège, on traite les élèves
comme de simples dossiers sans tenir compte d’une amitié
qui a démarré à la maternelle !

Je secoue la tête en regardant ma meilleure amie. L’instant d’après,
je la serre à nouveau contre moi.

Voilà déjà trois heures que nous sommes séparées.

Il était 7 h 54, ce matin, lorsqu’on a appris la TERRIBLE nouvelle
en regardant les listes affichées devant le portail du collège.

Cette année, nous ne sommes pas dans la même classe.

Justine ? 5e4.

Laure ? 5e3.

Comment survivre après une telle injustice ?

Le collège a tout de suite pris la forme d’une immonde bête gluante
et maléfique qui a englouti ma bonne humeur et mon insouciance.

– Lauauaure !


Je ne me retourne pas. Je sais qui est en train de hurler mon prénom.
Ma mère vient de garer sa voiture devant le collège et mes deux petites
sœurs, qui ont aussi fait leur rentrée à l’école, agitent leurs bras
à la vitre. On dirait deux pom-pom girls qui préparent leur spectacle.

Justine me serre encore une fois dans ses bras.

– D’ici demain, trouvons un moyen de résister ! me chuchote-t-elle
avant de s’éloigner d’un pas lourd.

J’ai à peu près la même démarche pour rejoindre la voiture de ma
mère…
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– Eh ben nous, on n’a pas eu classe, euh ! me crie Luna enthousiaste
dès que j’arrive à sa portée.

– Tu sais que notre école est fermée ? me lance Lisa surexcitée.

– Si tu as une paire de boules Quies, tu peux les mettre directement,
commente Lou, ma sœur aînée, tandis que je m’assieds derrière elle.
Elles me saoulent tellement que je regrette d’avoir demandé à maman
de venir me chercher au lycée.

– La rentrée est reportée pour tes petites sœurs, me précise ma
mère. Comme il y a deux fermetures de classe, les parents ont bloqué
l’école élémentaire et la maternelle.

– Elles ont de la chance ! je déclare. Moi non plus, je ne veux
pas retourner au collège. On est séparées, Justine et moi, et j’ai
l’intention de boycotter les cours.

Ma mère me regarde, l’air désolée, avant de démarrer.


– Ne t’en fais pas, ma Laure, tu verras ta copine à chaque récré.

– Je t’ai déjà dit qu’on parle d’intercours au collège, je bougonne.
On ne dit plus récré.

– C’est trop bien la récré. C’est ce que je préfère quand l’école
est ouverte. Tu pourras jouer à trap-trap avec Justine. Moi j’y joue
tout le temps avec Amounia et en plus…

Je n’écoute pas la suite. Luna s’apprête à me raconter sa vie à
la maternelle et ça peut durer un certain temps.

– Des fois, quand on voit moins quelqu’un, on l’apprécie encore
plus, me chuchote Lou.

Ma sœur aînée en sait quelque chose puisqu’elle s’est séparée de
Maxime, son petit copain actuel, un certain nombre de fois. Et après
chaque séparation, ils se retrouvent… éperdument amoureux.

– Si tu n’es pas dans la classe de Justine, tu peux lui laisser
des mots cachés dans les salles de cours quand elle
passe après toi.

Les yeux de Lisa en brillent d’avance ! Elle se voit déjà à ma
place en train de rédiger des messages secrets.

J’essaie de sourire à ma « bande de sœurs » qui tente de me consoler.
Dans la famille Juin, on est quatre filles, ce qui nous garantit de
n’être JAMAIS SEULES face à un problème.

Lou, ma sœur aînée, est en première et elle a une certaine « expérience
de la vie » (je la cite). Elle est toujours là pour dispenser ses
conseils… qu’on a intérêt à suivre puisque ce sont les siens et qu’ils
sont donc géniaux (je la cite encore une fois) !

Lisa, ma sœur cadette, a neuf ans. Elle déborde de projets en tout
genre. Et quand elle en manque, elle a toujours un livre à portée
de main pour nous faire part des idées… des autres.

Luna, notre petite dernière, est encore à la maternelle et elle
a un monde intérieur très riche. Lorsqu’on lui parle,
on peut tomber au hasard sur princesse Luna ou Petit Poney Luna ou
encore Luna la maîtresse ou Luna l’exploratrice… Il faut savoir s’adapter.

Moi, Laure, je suis la seconde L. Je rentre au collège pour la
deuxième année et je le regrette déjà. De nature, je suis plutôt enthousiaste
mais, avec cette rentrée, je broie du noir.

À la maison, je me jette sur mon portable. Mes parents refusent
que je l’emporte au collège. J’ai déjà reçu cinq SMS de Justine.

C trop horrible

J’arrive pas à y croire

Je v pas pouvoir avaler mon cookie choc blanc

Je viens de le donner à mon frère

Tjs vivante ou t’as sauté de la voiture en route ?

Je me dépêche de lui répondre et on se met à imaginer des façons
de réagir face à l’HORRIBLE tragédie qui s’est abattue
sur nos têtes. J’en suis au plan 3 « arrêter nos études et devenir
des blogueuses super connues » quand j’entends mon père arriver.

Les jours qu’il juge « importants », il tient à déjeuner à la maison.

Les Steph au carré, nos parents, ainsi surnommés puisqu’ils s’appellent
Stéphane et Stéphanie, aiment justement que nous partagions en famille
notre « enthousiasme post-rentrée ».

Tu parles d’un enthousiasme en ce qui me concerne ! C’est ce que
j’explique à Stéphane Juin qui m’interroge :

– Comme je l’ai déjà dit, je suis en 5e3 avec les plus
gros lourdauds de la terre et sans Justine. Voilà. C’est la rentrée
la plus pourrie de ma vie !

– N’exagérons pas ! commente mon père qui veut toujours qu’on soit
positives. Tu as d’autres amies sur terre que Justine quand même ?


– C’est LA SEULE qui compte VRAIMENT ! je lâche, boudeuse.

– Un seul être vous manque, et tout est dépeuplé, commente Lou.
Si Lamartine le dit, c’est forcément vrai.

– Tu es déjà prête pour le bac français ! s’exclame ma mère, toute
contente.

– En attendant le bac, je suis dans une classe plutôt sympa moi,
je ne me plains pas, ajoute Lou. En plus, on a comparé nos emplois
du temps avec Maxime et je sors deux fois à la même heure que lui
dans la semaine.

J’ai l’impression de voir des cœurs clignoter sur les pupilles
de ma sœur et je l’envie… Elle a trop de chance.

– Et moi papa ? Tu veux savoir ? s’exclame Luna qui piaffe d’impatience
à l’idée de raconter sa matinée. Comme les gens marchaient avec des
pancartes dans la rue, mon école est fermée et la maîtresse, elle
n’était pas là !


– Oui et en plus, ça va durer LONGTEMPS ! clame Lisa en brandissant
sa fourchette, enthousiaste.

– Sûrement TOUTE L’ANNÉE ! annonce Luna très sérieusement.

– Et tu feras comment si tu ne revois plus Pablo, Jules et Lino,
tes trois amoureux ? lui demande mon père en souriant.

La petite L prend un air super concentré avant de déclarer :

– Ben… Peut-être que l’école va rouvrir bientôt.

– Bien sûr ! s’écrie maman en riant. C’est juste l’affaire d’une
journée cette manifestation. Ne pensez pas que vous allez trouver
la grille fermée tous les matins. La rentrée est reportée de vingt-quatre
heures, voilà tout.

– Si ça pouvait être comme ça dans mon collège ! je lance rêveuse.
La porte close pendant des jours et des jours…

On se met toutes à parler ensemble. On a envie d’imaginer
notre vie sans cours, sans devoirs et sans profs.
Mon père, fidèle à lui-même, se bouche les oreilles pour montrer qu’on
fait trop de bruit.

Il finit par lever la main pour qu’on le laisse s’exprimer. C’est
souvent comme ça à la maison. Steph Juin affirme même qu’il n’y a
que dans son cabinet de médecin qu’il parle librement. Chez lui, « la
parole est aux quatre L » !
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– Les filles, laissez-moi vous dire qu’un jour, vous regretterez
ces jours d’école, de collège ou de lycée. Vous aurez la nostalgie de ces rentrées où on sort sa trousse neuve et son
joli cartable à roulettes.

Lou et moi, on hausse les épaules en chœur.

– Eh ben moi, quand je serai au CP, j’achèterai le cartable rose
à roulettes de princesse Alexandra. Je l’ai vu avec maman et j’ai
demandé à la vendeuse qu’elle me le garde pour l’année prochaine.

– Prépare-toi à pleurer pour ta rentrée au CP alors ! commente
Lisa. Ton cartable sera déjà vendu d’ici là, c’est obligé !

Je n’écoute plus les commentaires qui s’échangent autour de la
table.

Moi, c’est cette rentrée que j’ai arrosée de mes larmes pour la
première fois.

On fait comment quand on n’a plus envie d’aller au collège ?





L’auteure




Sophie Rigal-Goulard est la cadette d’une famille
de trois filles. Ses souvenirs d’enfance lui sont très utiles pour
faire vivre des aventures aux quatre L ! Elle puise aussi dans les
histoires que lui racontent les enfants de son entourage.

Des plus jeunes aux ados, elle adore leur compagnie et elle passe
beaucoup de temps à discuter avec eux. Elle les trouve drôles, pertinents
et souvent pleins de sagesse !

C’est pour cette raison qu’elle aime participer à des rencontres
ou des salons du livre : elle y croise ses lecteurs et elle est ravie !

Vous pouvez aussi la retrouver sur son site www.sophie-rigal-goulard.fr





L’illustratrice




Diglee est une jeune illustratrice au
sang anglais de 28 ans, fan de littérature, de cosmos, d’art et de
tout ce qui touche aux Années folles. Née à Lyon, elle a passé son
bac littéraire en 2005 et est sortie diplômée de l’école Émile-Cohl
en 2009. Elle tient depuis 2007 un blog BD sur lequel elle dessine
ses péripéties du quotidien ou ses réflexions féministes, qu’elle
a adapté en deux bandes dessinées chez Marabout : Autobiographie
d’une fille gaga et Confessions d’une Glitter Addict. Elle travaille aujourd’hui de chez elle pour la presse, l’édition
et la publicité. 

Vous pouvez la retrouver sur les salons (elle adore faire des dédicaces !)
et sur son blog : diglee.com







Retrouvez la collection
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sur le site www.rageot.fr
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